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DU MARBRE. Sig

densité pour être susceptible de rece-

voir le poli du marbre.

Presque toutes les contrées qui pos-

sèdent des pierres calcaires stratifiées

en couches nombreuses , ont des mar-

bres plus ou moins beaux parmi les

couclies les plus basses. C'est probable-

ment par l'infiltration des eaux char-

gées de molécules métalliques prises

dans les bancs supérieurs ,
que les cou-

ches inférieures ont acquis les qualités

du marbre. C'est une observation que

fait Saussure à l'occasion des marbres

de Bex en Valais ,
qui sont surinonlés

par des couches de pierres marneuses

colorées en rouge.

La Bourgogne seule , suivant Guet-

tard , possède cinquante-quatre varié-

tés de marbres ; mais il faut convenir

que quoiqu'il s'en trouve quelques-uns

de véritables dans ce nombre, la plu-

part méritent à peine ce nom. Leur
couleur terne , leur tissu lâche , leur

poli sans éclat , doivent les faire rejç-


